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RÉSULTATS DE RECHERCHE 

Pauvreté et analyse des effets liés aux programmes d’emploi des allocataires sociaux en  Argentine

Lucas Ronconi, professeur d’Économie à la  Universidad de San Andrés (Argentine) 

Au début des années 90, l’Argentine a commencé à mettre en œuvre des programmes d’emploi 
sociaux. L’emploi social est devenu une politique essentielle en 2002 lorsque, en réaction à une grande 
crise économique et politique, l’État a porté à deux millions le nombre de bénéficiaires dans un pays qui 
compte 38 millions d’habitants. On demande aux bénéficiaires de l’emploi social de travailler dans le cadre 
d’un projet communautaire avec un organisme public ou à but non lucratif moyennant une allocation 
mensuelle fixe. 

Pourquoi le gouvernement argentin s’appuie-t-il tant sur ces programmes d’emploi sociaux? Le 
succès en termes de réduction de la pauvreté serait la raison pour laquelle les pouvoirs publics 
maintiennent un nombre aussi élevé de bénéficiaires. En effet, selon des études antérieures, les 
indemnités sont effectivement attribuées aux personnes qui sont dans le besoin et le gain en termes de 
revenus durant la participation au programme équivaut approximativement à 50% du montant total des 
allocations. Ce taux représente un chiffre assez élevé au vu de l’engouement provoqué par le programme 
par rapport à la réduction des autres activités génératrices de revenus.[1]  

Cependant, les chercheurs du Réseau PEP en Argentine croient que  la preuve ci-dessus est 
fondée sur un échantillon biaisé. D’une part, cet échantillon exclut les bénéficiaires qui ont refusé de 
communiquer leur adresse et, d'autre part, il ne tient pas compte des spécificités non observées et 
invariables dans le temps qui caractérisent les allocataires. En utilisant d’autres données qui traitent de ces 
deux questions (i.e. l’Enquête permanente auprès des ménages, qui est la principale enquête auprès des 
ménages en Argentine), les chercheurs du Réseau PEP constatent que, tout en ciblant les pauvres, en 
2001, plus de 30% des allocataires ne respectent pas les critères d’éligibilité. Par ailleurs, même si les 
gains en termes de revenus durant la participation étaient positifs, ils ne représentaient que 25% des 
allocations. Ils constatent également qu’un tiers des participants ont perçu des allocations pendant au 
moins 18 mois consécutifs (en 2001, la durée maximale prévue par le programme variait entre 3 et 6 mois) 
et beaucoup d’entre eux n’ont jamais effectivement travaillé dans le cadre d’un projet communautaire. Ces 
résultats concordent avec les rapports des media, ce qui porte à croire qu’au moins un certain montant des 
fonds destinés aux allocataires sociaux est exploité par les hommes politiques actuels pour acheter les 
voix des électeurs. De l’avis de ces chercheurs du Réseau PEP, la gestion de ces fonds devrait être 
assurée par un organisme indépendant et non pas par l’État.  
[1] Ministerio de Trabajo (2003), “Impacto del Plan Jefes y Jefas de Hogar en la Pobreza”, Dirección General de Estudios y Formulación de 
Políticas de Empleo, Argentina. Jalan J. and Ravallion M. (2003), “Estimating the Benefit Incidence of an Antipoverty Program by Propensity-
Score Matching”, Journal of Business and Economic Statistics, January 2003, Vol. 21 No. 1. 

Le présent travail a été réalisé grâce à une subvention octroyée par le Réseau de Recherche Politiques 
Économiques et Pauvreté (PEP), financé par le Centre de Recherche en Développement International 
(CRDI) et il a été publié comme cahier de recherche PMMA 2006-14. 

---***--- 
 
 



L’Accord de partenariat économique conclu entre le Maroc et l’Union européenne permet une 
réduction modérée de la pauvreté, surtout dans les zones rurales du pays 

Touhami ABDELKHALEK, professeur titulaire, INSEA 
En 1996, le Maroc a signé un accord de libre-échange (ALE) avec l’Union européenne (UE), son principal 
partenaire commercial, accord qui impliquait des réductions substantielles des tarifs sur une période de 12 
ans à compter de l’an 2000. Avec près d’un cinquième de sa population totale, et plus d’un quart de sa 
population rurale, vivant dans la pauvreté en l’an 2000, il est urgent de déterminer la manière dont les 
Marocains pauvres ont jusqu’à présent été affectés par cet accord. Pour ce faire, un modèle de l’économie 
marocaine a été construit pour simuler les impacts de cet accord sur la pauvreté. Le modèle retrace les 
impacts des réductions tarifaires sur l’ensemble de l’économie, à partir des marchés des produits et des 
facteurs, jusqu’aux revenus des ménages et aux prix de consommation. 5,129 ménages marocains ont été 
modélisés individuellement à partir de l’enquête nationale de 1998 auprès des ménages. 

Les résultats montrent que les cinq premières années de cet accord de libre-échange ont effectivement 
contribué à une réduction modérée de la pauvreté au Maroc, soit de 1,6% dans tout le pays et 1,8% dans 
les zones rurales. Les ménages des zones rurales en bénéficient davantage étant donné que les 
réductions de tarifs affectent davantage les biens industriels. Ces résultats correspondent à une réduction 
réelle estimée de 25% de la pauvreté par tête d’habitant. L’impact limité de l’UE-ALE est largement dû au 
bas niveau initial des tarifs entre le Maroc et l’UE et au caractère non englobant des réductions prévues 
pour la période 1998-2005, objet de la présente analyse.  Toutefois, il est indiqué que deux tiers, et près 
des trois quarts des ménages ruraux, en bénéficient. D’une manière générale, un ménage est plus 
susceptible d’en bénéficier s’il est pauvre et vit en zone rurale. 

Le présent article est basé sur une étude qui a été menée par Touhami Abdelkhalek grâce à un 
financement conjoint du Centre de Recherche en Développement International (CRDI), du Programme 
 Impacts Microéconomiques des Politiques Macroéconomiques et d’Ajustement et de la Banque mondiale. 
Cette étude a été publiée comme Cahier de recherche MPIA 2006-12. 

---***--- 
Libéralisation commerciale et pauvreté en Tunisie: des souffrances passagères pour des gains 
durables 

Sami BIBI, Leader-adjoint PMMA, Canada et Rim CHATTI, économiste, Canada. 
La libéralisation du commerce faisait partie intégrante du programme d’ajustement structurel que la 

Tunisie avait adopté en 1986. Ce processus a été accéléré avec la signature, en 1995, d’un accord de 
libre-échange avec l’Union européenne préconisant la suppression progressive de toutes les barrières 
tarifaires et non tarifaires sur les biens industriels, ainsi que la création d’une zone franche non agricole 
pendant une période de transition d’une durée de douze ans. 

Une équipe de deux chercheurs tunisiens a essayé d’évaluer les impacts de la libéralisation du 
commerce des produits non agricoles sur la pauvreté en Tunisie au fil du temps. A l’aide d’une approche 
de micro simulation d’un EGC dynamique stratifié, l’évolution des prix et des revenus par  catégorie de 
ménages est simulée dans le cadre d’une protection continue et d’hypothèses d’échange plus libre. Les 
résultats du modèle sont alors intégrés dans la base de données de l’enquête de 1995 auprès des 
ménages pour les différencier avec les impacts sur les ménages individuels et, par conséquent, sur la 
pauvreté. Les résultats de la simulation montrent que l’ouverture commerciale ralentit le processus de 
réduction de la pauvreté dans le court terme.  Cependant, elle l'accélère dans le long terme dans la 
mesure où elle induit de nouveaux investissements en termes d’infrastructures et de capital humain. Ces 
résultats s’appliquent à la fois aux zones urbaines et rurales, bien que l’impact sur la pauvreté en milieu 
rural soit moins important tant dans le court que dans le long termes, eu égard au caractère industriel de la 
libéralisation et à l’expansion des exportations des produits industriels qui en ont découlé. Du fait qu’ils 
dépensent plus sur les produits alimentaires, les ménages en milieu rural profitent moins que les ménages 
en milieu urbain des réductions enregistrées au niveau des prix à la consommation des biens industriels. 

Le présent travail a été réalisé grâce à des subventions octroyées par le Réseau de Recherche 
Politiques Economiques et Pauvreté (PEP), qui est financé par le Centre de Recherche en Développement 
International (CRDI) , le Réseau FEMISE, le Arab Planning Institute (API), et le International Food Policy 
and Research Institute (IFPRI), et il a été publié  comme Cahier de recherche  MPIA 2006-07. 

---***--- 



MERCOSUR et marché du travail uruguayen: une vulnérabilité accrue risque de dépasser les 
avantages acquis de l’intégration 

María Inés Terra[1], Marisa Bucheli[1], Carmen Estrades[1], Silvia Laens[2] 

L’Uruguay a une petite économie vulnérable aux chocs externes. Son entrée au sein de  MERCOSUR l’a 
exposée davantage à une instabilité macroéconomique au niveau de la région et a également affecté le 
marché de la main-d’œuvre non qualifiée en renforçant le caractère informel de son économie et en 
accroissant le chômage. La disparité des salaires entre la main-d’œuvre qualifiée et la main-d’œuvre non 
qualifiée, entre le secteur formel et le secteur informel, s’est accrue. En effet, selon une équipe de 
chercheurs uruguayens parrainés par le Réseau PEP, la disparité de salaires entre les employés des 
secteurs formel et informel serait de l’ordre de 60%. 

Les membres de l’équipe ont continué à simuler l’impact de l’intégration régionale et des autres chocs 
macroéconomiques sur le marché de l’emploi de l’Uruguay et le degré de pauvreté, en utilisant un modèle 
d’EGC et en procédant à une analyse de la  microsimulation. Le modèle d’EGC est un modèle classique, à 
la seule exception que les employés non qualifiés du secteur formel sont censés percevoir une prime 
d’assiduité au travail afin d'éviter le "shirking" ou à cause des coûts inhérents à la formation (précision de la 
prime de rendement). Si un (e) employé (e) du secteur formel est licencié (e), il/elle gagne les rangs des 
employés du secteur informel caractérisé par un faible taux de productivité. 

Principaux résultats : 

Les changements de l’apport des principaux partenaires dans le volume total des échanges commerciaux 
ont des impacts différents sur le marché de l’emploi. Si le volume des exportations vers l’Argentine 
s’accroît, la demande d’une main-d’oeuvre non qualifiée décroît et le caractère non formel du marché de 
l’emploi augmente. C’est le contraire qui se produit lorsque le volume des importations vers le Brésil 
s’accroît.  

Face à l’instabilité macroéconomique, les chocs externes négatifs émanant des partenaires de 
MERCOSUR ont eu un impact plus important que tout changement observé dans les tarifs qui sont en train 
d’être négociés avec les partenaires au niveau régional. Tant que persistera l’instabilité au niveau de la 
région, l’Uruguay devra user de prudence par rapport aux politiques d’intégration et essayer d’éviter de 
tomber dans une dépendance excessive face à la région.  

Il importe de tenir compte du fait qu’il existe des imperfections au niveau du marché de l’emploi. Les effets 
des chocs externes sont nettement différents lorsque la main-d’œuvre non qualifiée du secteur formel est 
réputée percevoir des “primes de rendement“. Dans ce cas, lorsqu’une économie se spécialise dans des 
secteurs à forte intensité de main-d’œuvre non qualifiée, on assiste à une perte de l’efficacité. Ce résultat 
met en évidence la nécessité de procéder à une analyse appropriée du marché de l’emploi.   

[1] Department of Economics, School of Social Sciences, Universidad de la República (Département d’Économie, Faculté de Sciences sociales, 
Universidad de la República).  

[2] CINVE.  
Le présent travail a été réalisé grâce à une subventions octroyée par le Réseau de Recherche 

Politiques Économiques et Pauvreté (PEP) [www.pep-net.org], qui est financé par le Centre de Recherche 
en Développement International (CRDI)  et a été publié comme Cahier de recherche MPIA 2006-06. 

---***--- 

Les réactions de l’offre du travail par rapport aux chocs défavorables dans un contexte de 
resserrement du crédit: l’expérience de Bukidnon, aux Philippines 

Hazel Jean Malapit, School of Economics, University of the Philippines 

La fertilité du sol et le climat tropical des Philippines constituent d’excellents atouts pour la 
production agricole. Or, d’après les statistiques les plus récentes sur le degré de pauvreté, près de la 
moitié de la population rurale des Philippines vit encore dans la pauvreté. Des chercheurs parrainés par 
PEP aux Philippines analysent la manière dont les ménages agricoles philippins varient leur offre de travail 
pour se tirer d’affaire en cas de situations imprévues qui perturbent l’évolution des revenus. En effet, les 
pauvres ont un accès limité ou pas d’accès du tout au crédit; leur offre de travail représente donc la 
dotation la plus importante. Mais alors, comment les ménages pauvres peuvent-ils utiliser cette dotation 
pour maintenir leur niveau de consommation en période de crise inattendue?  



A l’aide des données qui retracent l’évolution des ménages sur une période de 20 ans,  les 
résultats montrent que les ménages initiaux et les ménages éclatés (les enfants des ménages initiaux qui 
ont fondé leurs propres foyers) réagissent différemment à différents chocs. En comparant ces deux 
groupes, on voit comment les réactions de l’offre du travail aux chocs défavorables diffèrent selon qu’elles 
surviennent  plus tôt ou plus tard au cours du cycle de vie.  Plus précisément, face à une crise inattendue, 
les hommes aussi bien que les femmes des ménages éclatés sont plus en mesure de fournir un travail 
supplémentaire, tandis que seuls les hommes sont capables de le faire dans les ménages initiaux. Il a été 
constaté que les chocs à caractère écologique tels que et  les sécheresses et autres perturbations 
climatiques, de même que la présence des animaux et insectes nuisibles, ont les effets les plus 
défavorables tant sur les ménages initiaux que sur les ménages éclatés. Cependant, ces derniers se 
révèlent plus vulnérables à d’autres types de chocs parmi lesquels les guerres civiles/les cas de vol, les 
chocs économiques négatifs, le décès/la maladie d’un membre du ménage et d’autres chocs relatifs au 
bien-être.  

Les ménages dont les membres sont peu instruits et qui comptent peu d’hommes bien gaillards et 
forts sont plus vulnérables aux périodes caractérisées par des déséquilibres inattendus dans les revenus. 
Ainsi, les implications en matière de politiques comprennent des programmes anti-cycliques d’emploi des 
allocataires sociaux qui ciblent les ménages caractérisés par des ratios femmes/hommes élevés, des ratios 
de dépendance élevés et peu ou pas du tout d’instruction, de même que des programmes universels 
d’éducation et de soins de santé afin de mieux équiper les ménages défavorisés en améliorant leurs 
dotations en termes d’emploi et, de ce fait, leur capacité à se tirer d’affaire face à des difficultés 
imprévisibles à l’avenir.   

Ce travail de recherche a été mené dans la  province de Bukidnon, dans le sud des Philippines, 
une région considérée comme l’une des principales mamelles nourricières. Cette étude reflète des 
situations similaires qui prévalent dans d’autres zones agricoles des Philippines, où chaque membre de 
ménage s’adonne à de l’agriculture de subsistance.  

Le présent travail a été réalisé grâce à des subventions octroyées par le Réseau de Recherche 
Politiques Economiques et Pauvreté (PEP) [www.pep-net.org], qui est financé par le Centre de Recherche 
en Développement International (CRDI), et le BASIS Collaborative Research Support Program (BASIS-
CRSP) du International Food Policy and Research Institute (IFPRI), et il a été publié comme Cahier de 
recherche  PMMA 2006-15. 

NOUVELLES 

  
Nouvelles CBMS 
Bangladesh 

Le 26 août 2006, l’Académie du Bangladesh pour le Développement Rural de Comilla a organisé 
au Centre sur le Développement Rural Intégré pour l’Asie et  le Pacifique à Dhaka, au Bangladesh, un 
atelier d’une journée sur “le Processus et les Résultats du Système de Suivi de l’Évolution de la Pauvreté 
au Niveau Local (LLPMS)”. 

Le principal objectif de cet atelier consistait à partager les notions de ce processus et à diffuser les 
résultats du LLPMS auprès d’un auditoire plus large. Cet atelier a réuni au total 35 participants dont des 
responsables de l’administration, des représentants des organisations non gouvernementales et des 
organismes internationaux, ainsi que des professionnels dans les domaines de l’économie du 
développement  et de l’administration. 

---***--- 

Indonésie 
Afin de valider les résultats de l’équipe CBMS-Indonésie et de déterminer si ces résultats peuvent 

décrire avec exactitude les conditions réelles dans lesquelles vivent les familles des sites ayant fait l’objet 
de l’étude, la SMERU, l’institution qui coordonne les activités relatives au projet CBMS-Indonésie, a animé 
un certain nombre de discussions en groupes restreints (FGDs) les 17 et 18 juillet 2006. 

 A l’origine, les principaux résultats de l’étude menée par CBMS-Indonésie sont des indicateurs de 



bien-être dans chacun des quatre villages pilotes inclus dans l’enquête de CBMS et le score de bien-être 
de chaque famille vivant dans ces villages. Pour la validation, il y a eu au total 3 séances  de discussions 
en groupes restreints dont une au niveau du village et deux au niveau des hameaux. 

Dans le cadre des discussions en groupes restreints au niveau du village, les personnes âgées, 
les responsables, les enseignants et les personnes bien informées sur les conditions de vie dans le village 
ont été invités comme participants tandis que seuls les résidents des hameaux sélectionnés avaient été 
invités aux discussions en groupes restreints organisées au niveau des hameaux.  

Ces activités ont révélé que la situation familiale et le degré de bien-être de la famille, calculés à 
l’aide de la méthodologie préconisée par CBMS, correspondent généralement à l’opinion exprimée par les 
participants aux discussions en groupes restreints. 

---***--- 

Laos 
L’Équipe CBMS-Laos a organisé des ateliers aux niveaux local et national, respectivement le 21 

juillet et le 15 août 2006, pour faire le point sur la mise en œuvre de CBMS dans les zones pilotes, plus 
précisément présenter les résultats des données collectées, pour observation et validation. Les membres 
de cette équipe ont également présenté un plan d’action pour 2006-2007. 

A la réunion au niveau local, il y a eu au total 21 participants dont les membres de l’Équipe CBMS 
basés aux niveaux de la province et du district, les gouverneurs locaux,  les décideurs au niveau provincial, 
les représentants des organismes internationaux et des ONG, ainsi que les résidents de quelques villages 
concernés. 

A la réunion au niveau national par contre, il y a eu au total 25 participants dont une fois de plus 
des membres de l’Équipe CBMS basés au niveau de la province et du district et les représentants des 
organismes internationaux. Les décideurs au niveau national et en provenance des ministères concernés 
et les représentants de la Division du Centre National de la Statistique y ont également pris part et fait des 
observations et des suggestions. 

Dans l’ensemble, les deux ateliers ont été fructueux dans la mesure où ils ont suscité énormément 
de soutien de la part des responsables locaux et nationaux. Des observations et des suggestions ont été 
également faites en vue d’améliorer le fonctionnement du système et les outils utilisés. 

---***--- 

Philippines 
4ème Conférence du sous-réseau CBMS prévue 

Au moins 300 praticiens du développement des quatre coins du pays et les représentants des 
membres des pays dans lesquels le sous-réseau CBMS est implanté  vont se retrouver au mois de 
novembre prochain à Pasay City à l’occasion de la 4ème Conférence Nationale de CBMS. Organisée 
chaque année depuis 2003, cette conférence de trois jours va, une fois de plus, servir de lieu de rencontre 
pour les décideurs, les chargés de programmes et autres praticiens de CBMS aux niveaux local et national 
pour leur permettre de partager les progrès récemment enregistrés dans la mise en œuvre et l’utilisation 
de CBMS, en matière de planification, de conception des programmes et de suivi des impacts, pour ne 
citer que ces aspects. 

L’un des points saillants de la conférence de cette année sera l’octroi de subventions à dix unités 
méritantes de l’administration locale dans le cadre du Programme d’Octroi de Subventions CBMS-PNUD 
pour la Promotion du Développement. Lancé seulement l’année dernière, ce programme d’octroi de 
subventions vise la mise à disposition de fonds aux unités de l’administration locale et aux organisations 
non gouvernementales en vue de la mise en œuvre des programmes qui se penchent sur les besoins en 
développement identifiés par l’entremise de CBMS au sein des communautés spécifiques.  

La conférence aura également lieu au même moment qu’une visite d’étude effectuée par des 
membres du sous-réseau CBMS venant d’Asie et d’Afrique. Au programme de cette visite d’étude, il y aura 
une formation pratique portant sur la confection des fichiers d’entrées/’intrants et la production des fichiers 
sorties/extrants en utilisant le logiciel Natural Resource Database (NRDB – Base de Données sur les 
Ressources Naturelles). Des sessions spéciales sur le système de codage et de traitement des données 
qui a été mis au point par l’Équipe de Coordination du sous-réseau CBMS sont également envisagées. 

---***--- 



DAWN Foundation anime un séminaire sur le genre pour l’Équipe CBMS 
Le DAWN Foundation (Fondation pour le Développement par le Réseau des Femmes Actives), 

une organisation non gouvernementale basée à Bacolod City, Negros Occidental, a animé du 30 août au 
1er septembre 2006, un séminaire de formation et de sensibilisation de deux jours sur les questions 
relatives au genre (GST), à l’intention des membres de l’Équipe de Coordination du sous-réseau CBMS. 
Dr. Aniceto Orbeta, personne ressource de CBMS-GRB pour le module concernant la planification et la 
budgétisation du développement,  a également pris part aux travaux de ce séminaire. 

Ce séminaire s'inscrit dans le cadre des activités de renforcement des capacités menées par le 
Projet CBMS-GRB qui est actuellement en cours d’exécution aux Philippines. La Conseillère de Silay City, 
Marie June Pavillar-Castro et le Juge Anabelle Corral-Respall, tous deux responsables du Programme 
DAWN, ont servi de facilitateurs pour tous les travaux du séminaire. Celia Flor, la Directrice Exécutive de 
DAWN, a également assisté à ce séminaire de sensibilisation sur les questions relatives au genre. 

---***--- 

Formation des formateurs nationaux et régionaux 
Du 11 au 16 septembre 2006, les membres de l’Équipe de Coordination du sous-réseau CBMS ont 

animé un séminaire de formation sur les Modules I (collecte des données) et II (traduction en numérique 
des cartes locales et codage des données) de CBMS à l’intention des Formateurs venant des Équipes de 
Projet aux niveaux régional et provincial pour le compte du ministère de l’Intérieur et de l’Administration 
locale. Cette formation s’inscrit dans le cadre de la mise en œuvre du projet DILG consacré au “Ciblage 
des ODM en vue du renforcement des capacités des LGUs  (administrations locales) à assurer des 
services dans les domaines de la démographie et de la de la reproduction”. 

Les six formateurs venus du Comité National de Lutte contre la Pauvreté avaient également assisté 
à cette formation dans le cadre de leurs activités de renforcement des capacités en matière de diagnostic, 
de planification et de suivi de la pauvreté à travers CBMS. 

---***--- 

Nouvelles MPIA 

5ème réunion annuelle du réseau PEP 
La réunion d’Addis Abeba a été une occasion toute particulière pour les chercheurs MPIA de 

présenter leurs travaux devant un auditoire élargi. Précédent notre rencontre annuelle, la 9e conférence 
annuelle du groupe GTAP s’est tenue du 15 au 17 juin  2006. Le «Center for Global Trade Analysis - 
GTAP » de l’Université Purdue avait sollicité la participation des chercheurs du Réseau PEP à ses 
activités. C’est ainsi que Bernard Decaluwé avait été chargé de l’organisation d’une session spéciale sur 
le thème «Globalisation, Réformes Économiques et Genre», et à cette occasion des communications qui 
ont suscité un vif intérêt ont été présentées, soit Margaret Chitiga sur l’Afrique du Sud, Rizwana Siddiqui 
sur le Pakistan, Ismael Fofana également sur l’Afrique du Sud ainsi que Marzia Fontana . Dix autres 
chercheurs MPIA avaient aussi vu leur communication retenue par le Comité organisateur. Erwin Corong 
sur l’agriculture aux Philippines, Mohamed Chemingui sur l’agriculture en Afrique, Joaquim Ferreira-Filho 
sur Doha et le Brésil, Sara Wong sur l’Équateur, Véronique Robichaud sur le commerce et la pauvreté, 
Christian Emini sur la politique fiscale et la pauvreté, Inés Terra sur le Mercosur et l’Uruguay, Sami Bibi 
sur la dynamique de la pauvreté en Tunisie, Selim Raihan sur les questions de genre et John Cockburn 
sur la pauvreté au Népal. Finalement, François Bourguignon, économiste en Chef à la Banque Mondiale 
et Bernard Decaluwé étaient les deux conférenciers invités pour la session plénière de clôture, qui avait 
pour thème  «Poverty, Aid and the Millenium Development Goals». Il a présenté un texte préparé 
conjointement avec John Cockburn intitulé «Replacing Representative with Real Households in Dynamic 
CGE analyses of Poverty: Challenges and Opportunities». 

Vue d'ensemble des projets MPIA 
Plusieurs nouveaux cahiers de recherche du MPIA ont été publiés, postés sur le site Web de 

PEP, inscrits dans des répertoires courants (Eldis, SSRN, etc.) et distribués lors de la réunion de PEP au 
mois de juin 2006 à Addis Abeba (voir la liste des nouveaux cahiers de recherche plus bas). 11 projets 
de recherche de PEP sont actuellement bien avancés et 23 sont déjà achevés. Plus d’une centaine de 
propositions de recherche avaient été reçues en vue de la réunion d’Addis Abeba et onze nouvelles 



propositions y ont été présentées. La Chine, le Vietnam, le Kenya, le Pérou, la Colombie, le Togo, la 
Tunisie, l’Uruguay, l’Argentine, l’Éthiopie sont parmi les pays qui seront étudiés. Puisque toutes ces 
propositions ont été acceptées ou sont en cours de révision pour approbation éventuelle, on peut 
s’attendre à une très grande richesse de contenu pour la prochaine assemblée annuelle en 2007.  

---***--- 

Séjours d'étude 
Au cours de l’hiver 2006, 4 chercheurs MPIA ont participé aux visites d’études financées par le 

Réseau PEP à l’Université Laval et un à l’University of Sussex, UK. Au dire des participants ces visites 
s’avèrent extrêmement utiles pour l’avancement des recherches car elles permettent des discussions en 
profondeur avec les chercheurs et facilitent la résolution des problèmes techniques qui surviennent 
fréquemment au cours de la recherche. Les visiteurs PEP à Laval ont en particulier été choyés car 
plusieurs doctorantes françaises ont séjourné simultanément à Laval, enrichissant ainsi la diversité des 
problématiques et favorisant le partage des expériences. 

---***--- 

Sessions de formation 
Des discussions sont actuellement en cours avec des institutions africaines en vue de 

l’établissement d’une coopération étroite afin de fournir des sessions de formations principalement 
destinées à de jeunes chercheurs qui veulent rejoindre le Réseau. Le Kenya, l’Afrique du Sud, le 
Cameroun et le Sénégal pourraient être les pays dans lesquels ce type de formation serait implanté. De 
même des travaux sont actuellement entrepris afin de rendre disponible en espagnol et en anglais 
l’ensemble du matériel pédagogique développé au fil des ans par les chercheurs MPIA. Des discussions 
sont actuellement en cours avec la Banque Interaméricaine de Développement pour la mise en œuvre 
d’un programme de formation qui viserait principalement les jeunes chercheurs sud-américains. 

---***--- 

André Lemelin, un chercheur bien connu au Québec, a accepté d'apporter son concours au 
réseau MPIA afin d’appuyer plus largement les chercheurs d’Amérique Latine. André Lemelin est un 
collaborateur de longue date du CIRPEE et un modélisateur chevronné, entre autre, auteur de plusieurs 
travaux sur le Modèle du ministère des Finances du Québec. André parle parfaitement l’espagnol, ayant 
séjourné à de nombreuses reprises au Mexique et ayant voyagé dans plusieurs autres pays d’Amérique 
Latine. Il vient de publier en espagnol un article intitulé ''Oferta endogena de trabajo en un MEGC 
birregional” dans la revue Investigacion Economica, 258, octubre-diciembre 2006, et son livre sur les 
statistiques sociales : “Métodos cuantitativos de las ciencias sociales aplicados a los estudios urbanos y 
regionales” a été reçu avec de nombreux éloges. André, qui connaît bien le réseau PEP ayant participé à 
la première réunion générale du Réseau à Québec en 2001, fera équipe avec Véronique Robichaud pour 
la supervision des activités en Amérique Latine. Son engagement avec notre Réseau sera un acquis pour 
l’équipe MPIA et pour les chercheurs PEP en général. 

Nouvelles PMMA 

Vue d'ensemble des projets PMMA 
Avec à son actif, en 2006, huit cahiers de recherche publiés et plusieurs autres à paraître 

incessamment. 22 projets de recherche en cours et 15 projets déjà terminés, le sous-réseau PMMA 
continue de prendre de l’essor. Ces projets couvrent une vaste zone géographique – 14 en Afrique, 6 en 
Asie et 2 en Amérique Latine – et divers sujets ont déjà été abordés, à savoir: les effets de la pauvreté 
résultant des dépenses publiques et de la fiscalité, l’analyse de la pauvreté multidimensionnelle et les 
analyses innovantes des marchés de l’emploi, la pauvreté et la distribution des revenus. En effet, les 
chercheurs utilisent des techniques innovatrices pour  bien appréhender la pauvreté multidimensionnelle 
au Togo, au Sénégal, au Burkina Faso, au Kenya, en République Centrafricaine et en Tunisie, pour 
rechercher les déterminants de la pauvreté spatiale en Chine, au Cameroun et au Kenya, analyser l’emploi 
et la rémunération des femmes au Sri Lanka et en Chine, et étudier l’impact distributif des politiques et des 
dépenses publiques au Vietnam, au Cameroun, en Guinée, au Pérou, au Nigéria, au Tchad et en Inde. 
Trois de ces projets bénéficient de l’appui financier du Gender Challenge Fund. Le sous-réseau PMMA a 



reçu près de 200 nouvelles propositions de recherche en réponse à notre appel à propositions en vue de 
l’Assemblée générale de juin 2006 à Addis Abéba. Treize de ces propositions ont été présentées, dix ont 
été approuvées (sept en Afrique, deux en Asie et une en Amérique latine) et une proposition (en Asie) est 
en cours de révision. 

---***--- 

Séminaire de formation DAD 
Un séminaire de formation PEP-PMMA a eu lieu à Addis Abeba (Éthiopie) les 16 et 17 juin 2006, 

juste avant la tenue de l’Assemblée générale de  PEP de cette année. Le thème abordé était: Pauvreté et 
Equité: Mesure, Politique et Estimation à l’aide du Logiciel DAD. Ce séminaire était animé par Jean-Yves 
Duclos et Abdelkrim Araar. Le logiciel DAD a été abondamment utilisé pendant la session de formation 
pour illustrer et appliquer les outils d’analyse des mesures et des politiques présentés.  

---***--- 

Publication d'un livre 
Vient de paraître chez Springer/CRDI, 2006, l’ouvrage de Jean-Yves Duclos et Abdelkrim Araar 

intitulé: Mesure de la Pauvreté et de l’Équité, Politique et Estimation à l’aide du Logiciel DAD,  
Cet ouvrage traite de la perception et de l’allègement de la pauvreté, des inégalités et de l’iniquité  grâce à 
une combinaison singulière et élargie de concepts, de méthodes de mesure, d’outils statistiques, de 
logiciels et d’exercices pratiques. 

•      La 1ère partie est consacrée aux questions fondamentales qui concernent la mesure du degré de 
bien-être et du degré de pauvreté ; 

•      La 2ème partie porte sur la mise au point d’un cadre intégré permettant de mesurer le degré de 
pauvreté, de bien-être social, les inégalités, l’équité verticale, l’équité horizontale, et la 
redistribution; 

•      La 3ème partie porte sur la présentation et la mise au point de nouvelles méthodes 
d’expérimentation de la robustesse des classifications distributives; 

•      La 4ème partie traite des modes d’utilisation de la politique aux fins d’allègement de la pauvreté, 
d’amélioration du bien-être, d’accroissement du niveau d’équité et d’évaluation de l’impact de la 
croissance; 

•      La 5ème partie porte sur l’application de ces outils à des données réelles.  
Jean-Yves Duclos et Abdelkrim Araar sont chercheurs et enseignant au Département d’Économie 

à l’Université Laval au Canada, membres du Réseau de Recherche Politiques Économiques et Pauvreté 
 (PEP) qui  bénéficie d’un financement du CRDI, et ils relèvent du Centre interuniversitaire de recherche 
sur le risque, les politiques économiques et l’emploi (CIRPÉE) 

---***--- 

Séjours d'étude 
Pendant l’hiver 2006, 12 chercheurs de PMMA ont effectué des visites d’études financées par  

PEP: sept à l’Université Laval, une à l'University of Winnipeg (Canada), une à Warwick University (UK), 
une à Middlesex University (Royaume Uni), une à WIDER (Finlande) et une à Yale University (USA). 

Sami Bibi, qui était Maître de conférence à la Faculté des Sciences Économiques et de Gestion 
de l’Université de Tunis, vient d’aménager avec sa famille dans la ville de Québec. Il est actuellement 
chercheur à plein temps au CIRPÉE (Université Laval). Sami assumera les fonctions de directeur adjoint 
du sous-réseau PMMA, avec Abdelkrim Araar (CIRPÉE) et Jean-Bosco Ki (Sénégal). Il mettra sa grande 
expérience et ses énormes capacités au service du sous-réseau PMMA. 

---***--- 

 



ÉVÉNEMENTS 

  
5e réunion générale annuelle PEP du 18 au 22 juin 2006 à Addis Abeba (Ethiopie) 

Après Saly (Sénégal) en 2004, 
l’Afrique a une fois de plus été 
l’hôte de la réunion générale du 
réseau PEP à Addis Abeba, 
Éthiopie. Cette 5e réunion générale 
PEP a réuni plus de 200 
participants (chercheurs PEP, 
personnes-ressources, conféren-
ciers invités et représentants du 
gouvernement, d’organisations 
non-gouvernementales et d’insti-
tutions internationales) au centre 
des congrès de la Commission 
Économique pour l'Afrique des 
Nations-Unies (UNECA) à Addis 

Abeba du 18 au 22 juin 2006. 
La réunion était organisée par l’African Center for Gender and Devolopment of the UNECA, avec 

qui le réseau PEP a su créer une collaboration étroite au cours des dernières années. Plus de 50 rapports 
et propositions de haut calibre ont été présentés pendant la réunion, qui fut précédée par deux journées de 
formation du sous-réseau PMMA. Les membres du sous-réseau MPIA, pour leur part, ont pu assister à la 
9e conférence annuelle du réseau GTAP (Global Trade Analysis Project) qui fut tenue dos-à-dos et en 
collaboration avec la réunion du réseau PEP. 

La 5e réunion générale PEP a connu un vif succès. Presque tous les rapports et propositions ont 
reçu l’aval du comité de pilotage PEP. Nanak Kakwani a fait le discours d'ouverture sur la croissance pro-
pauvre et les marchés du travail, et la réunion comportait également une session spéciale sur la pauvreté 
infantile. La réunion a également été marquée par la fin du mandat et le remplacement de trois membres 
du comité de pilotage. Les membres sortants, Chris Scott (LSE), Randy Spence (IDRC) et Louis-Marie 
Asselin (IMG), ont été chaudement remerciés pour l’excellence de leur travail au sein du réseau et invités à 
continuer à participer de manière active dans toutes ses activités. Un message de bienvenue a également 
été adressé aux nouveaux membres du comité, Nanak Kakwani (International Poverty Centre), Marie-
Claude Martin (IDRC) et Pramila Krishnan (Université de Cambridge). Finalement, on a clos la réunion par 
l’élection de Swapna Mukhopadhyay à titre de nouvelle présidente du comité de pilotage. 

---***--- 

6e réunion générale annuelle à Lima, Pérou 
Il nous fait plaisir d’annoncer que la 6e réunion générale du réseau PEP se tiendra à Lima, Pérou. 

Les dates avancées pour le moment sont du 11 au 15 juin 2007. Une nouvelle formule sera adoptée en ce 
qui a trait à la session plénière d’ouverture et la session thématique de clôture. Effectivement ces deux 
journées seront remplacées par un forum sur les politiques économiques de deux jours où on tentera de se 
concentrer sur les “Objectifs du Millénaire pour le développement”. Les trois jours suivants consisteront 
comme par le passé, en sessions parallèles, où les chercheurs du réseau PEP présentent et discutent 
leurs propositions et rapports. Il y aura également des sessions de travail individuelles ainsi que la 
rencontre annuelle du comité de pilotage. GRADE (Grupo de Análisis para el Desarrollo) le centre de 
recherche de deux équipes distinctes de PEP (dirigées par Martin Valdivia et José Galdo) a gracieusement 
accepté d’accueillir l’événement. De plus amples informations seront fournies sur le site PEP ainsi que 
dans notre prochaine édition d'INFO-PEP. 

---***--- 



7e journées scientifiques du Réseau Analyse Économique et Développement de 
l'Agence Universitaire de la Francophonie (AUF) à Paris, les 7 et 8 septembre 

Le Réseau PEP a co-organisé, les 7 et 8 septembre 2006 à Paris, les 7èmes Journées scientifiques 
du réseau de chercheurs « Analyse économique et développement » de l’Agence Universitaire de la 
Francophonie, sur le thème : « Institutions, développement économique et transition ». Comme on le sait, 
l’Agence Universitaire de la Francophonie relie entre elles des institutions universitaires francophones, et 
l’organisation des Journées Scientifiques donne l’occasion aux chercheurs francophones de se retrouver 
pour échanger sur leurs travaux. La rencontre de Paris avait pour cadre le siège de l’Institut de Recherche 
pour le Développement (IRD), et était organisée en collaboration avec le laboratoire Développement, 
Institutions et Analyse de Long terme (DIAL)-IRD et le réseau Politiques Économiques et Pauvreté (PEP) 
de l’Université Laval-Québec (Canada), avec le soutien de l’IRD et du Centre de Recherches pour le 
Développement International (CRDI) du Canada. 

Ces journées faisaient suite à la rencontre de Marrakech (Maroc) en 2004, ou plusieurs chercheurs 
du réseau PEP avaient également eu l’opportunité de présenter des résultats de recherches développées 
dans le cadre de notre Réseau. Plusieurs de ces contributions ont d’ailleurs fait l’objet d’une publication 
dans un livre édité par F Mourji, B Decaluwe et P. Plane « Le développement face à la pauvreté » 
Economica 2006. 

Cette manifestation, qui a réuni plus de 120 participants de différents pays de la Francophonie, a 
été ouverte en présence du Président de l’IRD, monsieur Jean-François Girard et du représentant du 
Recteur de l’AUF, monsieur Abderrahmane Lellou. La conférence était rehaussée de la présence de 
Rohinton Medhora, vice président au CRDI qui, au cours de la séance d’ouverture, a mis l’accent sur le 
caractère novateur de beaucoup de recherches réalisées au sein du réseau PEP. Il a souligné que 
l’importante présence de chercheurs du Sud soutenus par PEP dans cette conférence témoignait de la 
qualité des travaux qui y sont réalisés. 

Depuis une bonne dizaine d’années, la littérature économique a mis l’accent sur l’importance des 
institutions dans le processus du développement. Bien que le sujet ait toujours été au cœur de l’économie 
du développement, la question institutionnelle a été longtemps ignorée ou traitée sous une forme purement 
descriptive. La possibilité de mesurer cette dimension institutionnelle et le développement des moyens de 
calcul ont été à l’origine d’un important renouveau de la littérature. 

Les 7èmes Journées scientifiques ont fourni la démonstration de ce renouveau en mettant en 
exergue l’établissement des liens entre les institutions et le développement dans un grand nombre de 
domaines de la sphère économique. A travers une trentaine d’ateliers et une centaine de communications, 
les participants ont pu échanger et confronter leurs points de vue sur les institutions dans leur rapport à la 
croissance économique, au commerce international, au fonctionnement du marché du travail, aux 
mouvements migratoires, au capital social et à son appauvrissement, notamment sous la forme d’une 
progression de la criminalité dans certains pays. 

Les institutions pénètrent désormais l’ensemble des domaines économiques. La manière dont leur 
impact a été saisi dans les communications a permis d'envisager la possibilité de les introduire dans des 
représentations formalisées des comportements avec utilisation des développements les plus élaborés de 
l’économétrie. 

Parmi les sujets les plus novateurs, Jean-Philippe Platteau, professeur à l’Université de Namur, a 
donné la conférence plénière d’ouverture sur le thème de la religion et de ses influences sur le 
développement. Le conférencier a passé en revue l’impact potentiel des différentes confessions depuis les 
transformations du christianisme à l’avènement de l’islam et à ses mutations. Le conférencier a suggéré la 
difficulté d’inférer sans ambiguïté l’ordre de causalité entre les variables. Le développement ou non d’un 
pays serait plutôt lié à la nature de la politique économique et sociale prônée par le régime en place qu’à 
l’influence de la religion stricto sensu. La conférence plénière de clôture a été donnée par Quentin Wodon, 
chef économiste à la Banque Mondiale, sur les implications de l’infrastructure dans les processus de 
croissance qui appellent souvent, en situation de non concurrence et de participation active du secteur 
privé, une intervention efficace de l’État par la voie de la réglementation. L’orateur a aussi souligné que les 
préoccupations récentes dans la lutte à la pauvreté et l’accent mis par les institutions nationales et 
internationales sur les dépenses publiques en éducation et en santé a détourné l’attention de l’importance 
du développement des infrastructures pour favoriser la croissance économique et la réduction de la 
pauvreté à long terme.  

Outre Bernard Decaluwe, qui est membre du Comité de coordination du réseau de l’AUF, les 
chercheurs du Réseau PEP ont présenté les communications suivantes : 



MAKDISSI Paul, Wodon Quentin et Audet Mathieu (Département d'Économique et GREDI, 
Université  de Sherbrooke, Québec) «Incidence des dépenses publiques en éducation et en santé en 
Afrique de l'Ouest: Une approche en dominance stochastique». 

ROBICHAUD Véronique, Cockburn John et Decaluwé Bernard (CIRPEE et PEP) «Libéralisation 
commerciale et pauvreté : leçons d’Afrique et d’Asie». 

FOFANA Ismael, Cockburn John et Decaluwé Bernard (CIRPEE et PEP) «Impacts Distributifs de 
la Libéralisation du Commerce Extérieur en Afrique de l'Ouest: Le pari de la réduction de la pauvreté se 
remporte en zones rurales». 

BIBI Sami (CIRPEE et PEP, Université Laval, Québec et Faculté des Sciences Économiques et de 
Gestion de Tunis) «Quand la croissance économique est-elle pro-pauvre ? Cas de la Tunisie». 

BENROMDHANE Saoussen et Hassad Ben Neticha (Faculté des Sciences Économiques et de 
Gestion, Université Laval et PEP) «Efficience du financement des services publics et croissance 
économique dans les pays en développement : une analyse en coupe transversale». 

EMINI Arnault Christian, Ongolo Z. Valérie, Kanmi  Feunou Dorine (Université de Yaoundé II, 
Cameroun) «Décomposition des effets de politiques économiques sur l’évolution de la pauvreté au 
Cameroun : Une analyse en équilibre général calculable micro-simulé avec double-calibration». 

ASSELIN Louis-Marie (PEP, Université Laval, Québec) «Mesure multidimensionnelle de la 
pauvreté : utilisation de l’analyse des correspondances multiples». 

BOCCANFUSO Dorothée, Siméon Alex (Université de Sherbrooke, Québec) «Pauvreté, 
croissance et inégalité en Haïti : dynamique et décomposition sectorielle». 

MARTIN Marie-Claude et Haddad Slim (IDRC) «Ressources individuelles et collectives et la santé 
des femmes au Maroc». 

ABDELKHALEK Touhami (INSEA et PEP, Université Laval, Québec) “Libéralisation commerciale 
et pauvreté au Maroc: Une analyse en équilibre général micro simulé». 

CABRAL François Joseph (Université Cheikh Anta DIOP Dakar, PEP, Université Laval, Québec) 
«L’insécurité alimentaire : cette autre dimension de la pauvreté». 

AGBODJI Akoété (Faculté des Sciences Économiques et de Gestion Université de Lomé, Togo) 
«Réglementation du secteur industriel et performance productive des entreprises manufacturières : cas du 
Togo». 

DOUMBOUYA Sékou (Groupe de Recherche et d’Analyse de la Pauvreté et des Politiques 
Economiques en Guinée, Guinée-Bissau) «L’Afrique et le commerce international des services de 
télécommunications : Obstacles institutionnels et performances». 

AHOVEY Elise et Vodounou Cosme (Institut National de la Statistique et de l’Analyse Economique 
du Bénin, et PEP Université Laval, Québec) «Approche méthodologique de l'élimination du travail des 
enfants au Bénin : estimation des coûts et des bénéfices». 

Site de la Conference : http://www.europe-ouest-maghreb.auf.org/article110.html 

---***--- 

Les chercheurs PEP dans les conférences internationales 

Neuvième Conférence Annuelle de Global Trade Analysis Project (GTAP) 
Les chercheurs de PEP ont joué un rôle capital lors de la 9ème Conférence Annuelle du Global 

Trade Analysis Project (GTAP), qui a réuni d’éminents chercheurs sur les questions internationales liées 
au commerce dans le monde! En plus de la communication présentée à la plénière de clôture par Bernard 
Decaluwé, directeur du sous-réseau MPIA sur le thème "Substitution de l’Agent Représentatif par des 
Ménages Réels dans le cadre des Analyses de la Pauvreté fondées sur des MEGC Dynamiques: Défis et 
Opportunités", le programme de la conférence prévoyait des exposés présentés par plusieurs chercheurs 
et personnes ressource du réseau PEP (par ordre d’intervention) :  

 



• Margaret Chitiga: "Does Trade Liberalisation Leave Women Behind in South Africa: A Gendered 
CGE Analysis" 

• Rizwana Siddiqui: "Modelling Gender Dimensions of the Impact Of Economic Reforms in Pakistan"  
• Marzia Fontana: "Modelling the gender effects of trade: current findings and ways forward"  
• Ismaël Fofana: "A Gender-Aware Integrated Macro-Micro Model for Evaluating Impacts of Policies 

on Poverty Reduction in Africa: The Case of South Africa" 
• Erwin Corong: "Agriculture-sector policies and poverty in the Philippines: A computable general-

equilibrium Analysis" 
• Mohamed Chemingui: "The Potential Payoffs of implementing the Hong Kong Deal on Agriculture 

for African Countries: a multilevel analysis" 
• Joaquim Bento Ferreira-Filho: "The Doha Development Agenda and Brazil: Distributional Impacts"  
• Sara Wong: "Domestic Support Policies for Agriculture in Ecuador and the U.S.-Andean Countries 

Free Trade Agreement: An Applied General Equilibrium Assessment" 
• Véronique Robichaud: "Trade Liberalization and Poverty - Lessons from Asia and Africa" 
• Christian Emini: "The Poverty Impacts of the Doha Round in Cameroon: The Role of Tax Policy" 
• Marie Ines Terra-Ortiz: "The effects of increasing openness and integration to the MERCOSUR on 

the Uruguayan labour market. A CGE modeling analysis" 
• Sami Bibi: "Trade Liberalization and the Dynamic of Poverty in Tunisia: A Layered CGE 

Microsimulation Analysis"  
• Maurizio Bussolo: "Millennium Development Goals for Honduras: Current Achievements and 

Forthcoming Challenges" 
• Selim Raihan: "Modelling Gender aspects of Policy Reforms in Bangladesh: A Study in a Sequential 

Dynamic CGE Framework" 
• Salimata Faye: "Hard-Core Poverty in Senegal (Le noyau dur de la pauvreté au Sénégal)" 
• Tabo Symphorien: "Politiques Économiques et Pauvreté. A qui profitent les dépenses sociales au 

Tchad? Une analyse d’incidence à partir des données d’enquête"  

---***--- 

Conférence des ministres de l'Agriculture de l'Afrique de l'Ouest et du Centre 
Le réseau de recherche sur les Politiques Économiques et la Pauvreté a participé à l’atelier 

international de la Conférence des ministres de l’Agriculture de l’Afrique de l’Ouest et du Centre (CMAOC) 
sur "les enjeux majeurs du commerce et les politiques agricoles en Afrique de l’Ouest et du Centre : Élargir 
le dialogue pour bâtir une alliance». La CMAOC est une organisation intergouvernementale qui regroupe 
les ministres de l’agriculture et de l’élevage de 20 pays de l’Afrique de l’Ouest et du Centre, dont le siège 
de son secrétariat permanent est basé à Dakar (Sénégal). L’atelier international de la CMAOC s’est 
déroulé du 30 août au 1er septembre 2006 à Saly au Sénégal et a connu une forte participation de 
décideurs (députés, représentants de ministres, d’ONG et d’organismes internationaux), de techniciens 
des ministères de l’agriculture, de chercheurs intéressés aux questions de commerce extérieur et de 
l’agriculture, de journalistes, venant de l’Afrique de l’Ouest et du Centre et d’autres régions du monde. 
Plusieurs interventions ont été faites sur le commerce et l’agriculture, parmi lesquelles, celle d'Ismaël 
Fofana, directeur du Bureau africain du réseau PEP sur les "impacts distributifs de la libéralisation du 
commerce extérieur en Afrique de l’Ouest : Le pari de la réduction de la pauvreté de remporte en zones 
rurales". Cette étude sera très prochainement disponible sur le site du réseau PEP (www.pep-net.org). 

---***--- 

Atelier de formation au profit des formateurs sur le commerce international des produits de base, 
organisé par le CNUCED à Dakar du 05 au 09 Juin 2006. 

GBONGUE Mamadou, l'un des membres de l’équipe de recherche pr-pmma-476, dans le cadre de 
l’atelier de formation, a fait une présentation fort appréciée à partir des premiers résultats de l’étude. Sa 
présentation a porté essentiellement sur la confrontation des réformes de politiques agricoles et l’évolution 
de la pauvreté en milieu agricole ivoirien, le cas du secteur des produits agricoles de base. Le thème de 
réflexion : Investissements et dynamique de la pauvreté des producteurs de cultures d’exportation 
pérennes en Côte d’Ivoire : une contribution au débat sur l’incidence de la suppression des subventions 
agricoles en milieu paysan. La participation à cet atelier fut l’occasion d’acquérir d’autres outils d’analyse 
plus adaptés et d'échanger avec d’autres experts dans le domaine. 

---***--- 



Dixième Convention Nationale sur les Études consacrées aux Femmes 
Dileni Gunewardena a participé à la Dixième Convention Nationale sur les Études consacrées aux 

Femmes, qui a eu lieu en avril dernier dans la Salle CENWOR du Centre de Conférences de Colombo, au 
Sri Lanka. Chaque année, la convention se tient pendant 5 jours et réunit une brochette de participants, 
des universitaires, des militants féministes et des chercheurs dans le domaine des études consacrées aux 
femmes (dans des domaines tels que la géographie, les études sur les langues et les cultures, la gestion, 
les technologies de l’information, etc.) qui présentent leurs travaux, ainsi que des membres des ONG, des 
secteurs public et privé et des bailleurs de fonds (par exemple l’ACDI). La séance pendant laquelle elle a 
présenté sa communication était présidée par le Directeur de la Statistique à la Banque centrale du Sri 
Lanka. Dileni faisait partie des trois personnes qui ont été interviewées pendant la conférence par une 
chaîne de la Télévision Nationale pour parler de la pertinence de la prochaine Fête du Travail (1er mai) 
pour les femmes. Le programme était diffusé le 1er mai sur les antennes de la Télévision Nationale. Elle a 
parlé très brièvement de ses travaux de recherche mais s’est surtout penchée sur le grand nombre de 
femmes qui travaillent au Sri Lanka, qui ne perçoivent pas un salaire conventionnel et ne sont en outre pas 
représentées par des syndicats de travailleurs le 1er mai  (Fête du Travail). 

---***--- 

Séminaire ESRC, du 24 au 25 avril 2006, à l'University of East Anglia, Royaume Uni. 
Ce séminaire était organisé par le Professeur Kunal Sen de la School of Development Studies, en 

collaboration avec le Département des Sciences Économiques. Saibal Kar, du Centre for Studies in Social 
Sciences, Calcutta et Sugata Marjit, du Centre for Studies in Social Sciences, Calcutta et la City University 
of Hong Kong, ont présenté leur communication intitulée: “Trade Reform and Informal Wage in Developing 
Countries: Partial vs General Equilibrium Implications – Les réformes commerciales et les salaires du 
secteur informel dans les pays  en développement: les implications de l’équilibre partiel par opposition à 
l’équilibre général”. Ce séminaire a rassemblé beaucoup d’éminents érudits d’Europe et des États-Unis et, 
comme le suggère le thème, les communications portaient notamment sur les domaines du commerce 
international, les implications du marché de l’emploi sur le commerce, ainsi que le phénomène des 
travailleurs migrants dans le monde. La communication présentée par Saibal  s’inspirait du projet PEP; elle 
a été bien accueillie et a suscité beaucoup d’intérêt chez les participants, notamment les professeurs 
Jonathon Haskel, Ira Gang, Sanjay Banerjee, Pramila Krishnan et bien d’autres. 

---***--- 

Séjours d'étude 
Une fois leur rapport intérimaire approuvé, les équipes PEP subventionnées sont invitées à 

soumettre la candidature d'un de leurs membres à participer à un séjour d'étude de trois semaines au sein 
de l'institution de leur choix. Le but de ce séjour d'étude est principalement de fournir au chercheur l’appui 
scientifique et un cadre de recherche idéal pour achever la première ébauche du rapport final de l’équipe. 
Ces séjours d'étude se déroulent habituellement de janvier à sept de chaque année. Angelo Taningco du 
projet pr-mpia-470 "Growth, Trade Liberalization, and Poverty in the Philippines: An Integrated Sequential 
Dynamic CGE Microsimulation Analysis" a participé, exceptionnellement, à un séjour d'étude à l'Université 
Laval du 1er au 21 octobre 2006. Plus de détails sur nos séjours d'étude 2007 seront diffusés dans la 
prochaine édition d'INFO-PEP. 

---***--- 

Évènements hors PEP 
Une liste d’événements hors du réseau PEP constamment mise à jour et d’intérêt pour PEP et 

pour d’autres chercheurs dans le domaine de l'analyse de la pauvreté, est disponible sur le site Web de 
PEP : http://www.pep-net.org/Events.htm 

---***--- 

 



NOUVELLES SUBVENTIONS DE RECHERCHE 

Suite à la 5e réunion générale de juin 2005 à Addis Abeba, dix-neuf nouvelles subventions de 
recherche PEP ont été accordées. Les équipes récipiendaires reçoivent une subvention de 
20,000$CAN, en plus du financement nécessaire pour assister à une réunion générale PEP, à un séjour 
d’étude, à une conférence internationale et pour organiser une conférence nationale. Félicitations à nos 
récipiendaires! 

Djoke Kossi Agbéviade, Togo, Profil de la pauvreté infantile dans les pays de l'UEMOA : une 
analyse comparative basée sur l'approche multidimensionnelle de la pauvreté 
Akoété Éga Agbodji, Sénégal, Politique industrielle de zone franche au Togo et effets sur le 
revenu des ménages pauvres: Une approche basée sur le modèle d'équilibre général calculable 
Dejene Aredo, Ethiopie, The Impact of WTO Accession on Poverty and Inequality in Ethiopia: An 
Investigation of a CGE Micro-Simulation Analysis 
John Ataguba, Afrique du Sud, An estimation of the willingness to pay for community healthcare 
risksharing prepayment scheme and the Medical Poverty Trap: Evidence from rural Nigeria 
Mongi Boughzala, Tunisie, Dépenses publiques, croissance et pauvreté régionales en Tunisie: 
Une microsimulation séquentielle 
Roehlano Briones, Philippines, National Development for and from the Regions: A Philippine 
Regional CGE for Impact Analysis 
Martin Cicowiez, Argentine, Poverty Impact of Economic Policies in Argentina: A Dynamic CGE-
Microsimulation Analysis 
Sékou Falil Doumbouya, Guinée, Services sociaux de base en Guinée : Diagnostic et effets à 
attendre de la politique gouvernementale 
Jose Galdo, Pérou, Do the Poorest among the Poor Benefit Less from Active Labor Market 
Programs? Evidence from PROJOVEN 
Dia Bernadette Kamgnia, Cameroon, Bénéfices révélés et ciblage des pauvres dans les 
dépenses publiques au Cameroun 
Xiaohua Li, Chine, Education Expansion and Wage Inequality in China: Investigation Using 
Urban Household Surveys, 1988-2002 
Jane Mariara, Kenya, Poverty, Child Mortality and Policy Options from DHS Surveys in Kenya: 
1993-2003 
Serge Saint-Éloi Matchinide, Sénégal, Pauvreté multidimensionnelle des enfants et des 
ménages - Analyse appliquée à la République Centrafricaine 
Alaya Ouarme, Sénégal, Pauvreté et vulnérabilité au Burkina Faso : indice du noyau dur de la 
pauvreté 
Lan Huong Pham, Vietnam, Impacts of public spending in education sector on growth and 
poverty reduction in Vietnam: A dynamic general equilibrium analysis 
Maria Inés Terra Ortiz, Uruguay, Trade Openness and Gender in Uruguay. A CGE Analysis 
Cuong Nguyen Viet, Vietnam, Poverty Targeting and Impact of the National Micro-Credit 
Program in Vietnam: A Non-Parametric Approach 
Sara Wong, Equateur, Poverty Impacts of Increased Openness and Fiscal Policies in a dollarized 
economy: A CGE-Micro Approach for Ecuador 
Gustavo Yamada, Pérou, Optimal Policy Design for MDG Achievement: The Peruvian Case 

---***--- 



NOUVEAUX CAHIERS DE RECHERCHE 

Quatorze nouveaux cahiers de recherche ont été publiés depuis la dernière parution d'Info-PEP, 
dont sept du réseau MPIA et sept du réseau PMMA. 

MPIA 

2006-04 - Annabi, Nabil, John Cockburn et Bernard Decaluwé, Functional Forms and 
Parametrization of CGE Models 

2006-05 - Khondker, Bazlul, Mustafa Mujeri et Selim Raihan, Welfare and Poverty Impacts of 
Tariff Reforms in Bangladesh: A General Equilibrium Approach  

2006-06 - Terra Ortiz, María Inés, Marisa Bucheli, Silvia Laens et Carmen Estrades, The 
Effects of Increasing Openness and Integration to the MERCOSUR on the Uruguayan Labour 
Market: A CGE Modelling Analysis 

2006-07 - Bibi, Sami et Rim Chatti, Trade Liberalization and the Dynamics of Poverty in Tunisia: 
A Layered CGE Microsimulation Analysis Anglais, Libéralisation des échanges et dynamique de 
la pauvreté en Tunisie : Analyse avec une micro–simulation séquentielle Français 

2006-09 - Cororaton, Caesar B. et Erwin L. Corong, Agriculture-sector policies and poverty in 
the Philippines: A computable general-equilibrium (CGE) analysis 

2006-11 - Cororaton, Caesar B., The Impact of Trade Reform in the 1990s on Welfare and 
Poverty in the Philippines 

2006-12 - Touhami, Abdelkhalek, Libéralisation commerciale et pauvreté au Maroc : une 
analyse en équilibre général micro-simulé 

PMMA 

2006-08 - Wetta, Claude et Bernard K. Bonzi, Dynamique de la pauvreté au Burkina Faso de 
1994 à 1998 

2006-10 - Araar, Abdelkrim et Jean-Yves Duclos, DAD: A Software for Poverty and Distributive 
Analysis 

2006-13 - Jadotte, Evans, Income Distribution and Poverty in the Republic of Haiti 

2006-14 - Sanguinetti, Juan, Lucas Ronconi, Sandra Fachelli, Virginia Casazza et Ignacio 
Franceschelli, Poverty and Employability Effects of Workfare Programs in Argentina 

2006-15 - Malapit, Hazel Jean, Jade Eric Redoblado, Deanna Margarett Cabungcal-Dolor et 
Jasmin Suministrado, Labor supply responses to adverse shocks under credit constraints: 
Evidence from Bukidnon, Philippines 

2006-16 - Atemnkeng Johannes, Tabi, Tafah Akwi et Peter Etoh Anzah, The Distributive 
Impact of Fiscal Policy in Cameroon : Tax and Benefit Incidence 

2006-17 - Ichoku Ementa Hyacinth et William Fonta, The Redistributive Effects of Healthcare 
financing in Nigeria 

---***--- 

 



PORTRAITS 

Poulomi Roy, Inde 
Poulomi Roy est née à Kolkata, en Inde. Elle est le plus jeune membre et la 
seule femme de l’équipe chargée de la mise en oeuvre du projet PMMA 
intitulé “Design of a Pro-Poor Value Added Tax (VAT) System in a Federal 
Economy like India – Conception d’un système de taxe sur la valeur ajoutée 
(TVA) qui soit favorable aux pauvres dans le cadre d’une économie fédérale 
comme celle de l’Inde ”. Après avoir obtenu en 2001 un Master’s Degree en 
Économie à Jadavpur University, en Inde, Poulomi a travaillé comme 
analyste chargée des questions fiscales pour un projet financé par l’UNIFEM 
et intitulé “Budgetary Policies from Gendered Perspective: The Case of West 
Benga – Politiques budgétaires vues d’une perspective genre : Le cas de 
West Benga”, qui a été publié par la suite. Elle a été enseignante des 
premier et second cycles universitaires à Kolkata, en Inde, et elle est 
actuellement chercheur d’une institution au sein du Département de 

Sciences Économiques de Jadavpur University, en Inde. Pour ses études de doctorat, elle a choisi comme 
thème : politiques fiscales, performance et croissance en Inde. Elle s’intéresse particulièrement aux finances 
publiques, à l’économie du développement, aux études sur le genre et à l’analyse de la pauvreté.  
Poulomi a effectué une visite d’étude de trois semaines à l’Université Laval en février-mars 2006. A l’aide 
d’une grande base de données sur les dépenses de consommation, elle a focalisée son travail sur le volet 
empirique de ce projet. Sa participation l’a aidée à maîtriser les différents concepts de l’Analyse de la 
Pauvreté et de son Impact Social (PSIA), notamment les courbes de concentration et les courbes de 
dominance de la consommation. Elle exploite actuellement ces connaissances pour la rédaction d’un 
chapitre de sa thèse de Doctorat d’État (Ph.D). Elle apprécie énormément l’occasion qui lui est offerte de 
collaborer avec d’autres chercheurs du Réseau PEP.  

---***--- 

Maria-Laura Alzua, Argentine 
Maria-Laura Alzua travaille en qualité de chef d’équipe pour le Projet 
MPIA intitulé “Social Security Reform in Argentina: Impact on Poverty 
and Employment – La Réforme de la Sécurité sociale en Argentine: 
Impact sur la Pauvreté et l’Emploi”, dans le cadre duquel les 
membres de son équipe procèdent à l’analyse des effets sur la 
pauvreté et l’emploi du passage d’un système PAYG ("Pay as you 
go") régi par l’État à un régime privé de pensions. Aujourd’hui âgée 
de 33 ans, elle est née à Buenos Aires, en Argentine, où elle a fait 
ses études de premier cycle universitaire à la Universidad de Buenos 
Aires. Elle a ensuite poursuivi ses études de second et de troisième 
cycles universitaires aux États-Unis, jusqu’à l’obtention d’un Ph.D à la 
Boston University. 

Dès son retour en Argentine en 2004, elle a commencé à travailler à IERAL, un groupe de réflexion qui 
formule des recommandations en matière de politique à l’adresse des décideurs dans plusieurs domaines. 
IERAL est le seul institut de recherche qui compte six agences régionales en Argentine et jouit de ce fait 
d’une grande influence auprès des décideurs. Maria-Laura s’occupe des questions relatives à l’emploi, à la 
répartition de la pauvreté et à la distribution des revenus et travaille activement dans le cadre de plusieurs 
projets de recherche: évaluation de l’impact des programmes de formation et programmes de maintien des 
revenus, le commerce et la pauvreté, la segmentation du marché de l’emploi, etc. Ce projet PEP est le 
premier projet dans lequel elle utilise les techniques d’EGC, et elle a énormément contribué au 
renforcement des capacités dans les instituts de recherche  en matière de politiques implantés en 
Argentine. Ell donne des cours gradués d'économie du travail et d'évaluation d'impacts à la Universidad 
Catolica Argentina. Elle a participé aux assemblées générales de Colombo et d’Addis Abeba et effectué 
une visite d’études à l’Université Laval en sept 2006. 

---***--- 



Abdelkrim Araar, Canada 
Araar Abdelkrim est né en 1966 à Souk-Ahras en Algérie. Après ses 
études classiques, il a obtenu une Licence en Économie (Option 
finances) à l’Université d’Alger en 1990. Sorti major au classement 
national, il a obtenu une bourse de l’État pour aller suivre une formation 
en économie à l’étranger. En 1993, il a obtenu un Master’s Degree en 
Économie à l'Université de Sherbrooke avec Mention Très Honorable. 
En 1998, il a obtenu le Doctorat d’État en Économie à l’Université Laval.

Abdelkrim est membre du CIRPÉE et directeur adjoint du sous-réseau 
PMMA. Il a depuis longtemps été la principale personne ressource de 
PMMA impliquée, entre autres, dans la conception et l’animation des 
activités de formation, de la production du matériel de formation, de la 
conduite des études sur la recherche fondamentale, de l’appui à 
distance des chercheurs de PMMA, de la formulation des observations 
sur les propositions et les rapports, de la mise au point du logiciel DAD, 

de l’appui au site Internet de PEP. Son domaine de recherche porte sur l’économie du bien-être social et 
l’analyse des inégalités et de la pauvreté. Il est, avec Jean-Yves Duclos, co-auteur de l’ouvrage intitulé: 
“Pauvreté et Équité: Mesure, Politique et Estimation à l’aide du Logiciel DAD”, récemment publié par 
Springer. Bon nombre de ses communications ont été publiées comme cahiers de recherche de CIRPÉE 
et de PEP et également dans des revues scientifiques internationales. Il est aussi l’auteur du DASP Stata 
package “Distributive Analysis Stata Package”. 

---***--- 

Ismaël Fofana, Sénégal 
Ismaël Fofana est né en 1974 à Conakry en Guinée- Il est le co-
directeur adjoint du Réseau de Recherche PEP et directeur de notre 
Bureau africain de Dakar, au Sénégal. Il est également membre  de 
l’équipe des personnes ressource de MPIA et économiste à  CIRPÉE 
(Université Laval) depuis 2001. Ismaël a terminé ses études de 
Maîtrise en Économie à  l’Université Laval et poursuit actuellement 
ses études de Doctorat d’État à l’Université de Paris Sorbonne”, sous 
la supervision de Katherine Schubert. Ses domaines d’intérêt 
comprennent: la libéralisation commerciale, la distribution des revenus 
et la pauvreté dans les pays en développement; le genre et les 
politiques macroéconomiques et, enfin, la répartition des revenus au 

sein des ménages. 
Au cours des cinq dernières années, Ismaël a mis au point du matériel de formation et animé des 
séminaires de formation sur l’impact des politiques et des chocs macroéconomiques sur la distribution des 
revenus et la pauvreté dans les pays en développement. Il apporte également un appui scientifique et 
technique aux chercheurs de MPIA, en particulier dans les domaines de l’analyse de la micro simulation 
d’un EGC intégré (dans lequel tous les ménages d’une étude menée à partir d’un ménage représentatif au 
niveau national sont individuellement modélisés dans le cadre d’un modèle d’EGC de toute une économie), 
de la modélisation du genre, et de la manipulation des données en vue du rapprochement des comptes 
nationaux (MCS) et des résultats des enquêtes auprès des ménages.  
Il s’est impliqué dans un projet avec la Banque mondiale dans lequel il a aidé les équipes de chercheurs 
africains de quatre pays à construire des modèles intégrés de micro simulation d’EGC et à les utiliser pour 
évaluer les rapports entre le commerce et la pauvreté. Il a également été chef de file dans un projet de la 
Commission Économique des Nations Unies pour l’Afrique (CEA) visant à faire la distinction entre les 
impacts de la libéralisation commerciale en Afrique du Sud sur les hommes et les femmes par rapport au 
temps que les uns et les autres consacrent aux activités commerciales, au travail domestique, aux loisirs, 
par rapport aux grilles de salaires et au degré de bien-être d’une manière générale.  

---***--- 

 



Tuan Anh Vu, Vietnam 
Tuan-Anh Vu travaille comme chercheur au Vietnam Institute of 
Economics depuis plus de 30 ans, suite à l’obtention de sa licence en 
Économétrie en 1973 et son diplôme d’études supérieures en Économie 
en 1981. Il occupe depuis 1993, le poste de directeur adjoint du Socio-
Economic Development Centre (Centre de Développement socio-
économique), une institution non gouvernementale de recherche et de 
consultation. Ses études  se rapportent à diverses questions relatives au 
développement  dans les pays asiatiques à faibles revenus, en particulier 
le Vietnam. Il est auteur, co-auteur et rédacteur des douzaines de 
monographies et de cahiers de recherche sur le développement du 
Vietnam publiés au Vietnam, au Canada, au Japon et ailleurs. 
Tuan-Anh Vu participe aux activités des réseaux MIMAP et  PEP depuis 
1996, date à laquelle  il a commencé à étudier les problèmes liés au suivi 
de l’évolution de la pauvreté dans les zones rurales du Vietnam. Le projet 
de recherche sur le suivi de l’évolution de la pauvreté au Vietnam est 
parti d’une approche participative appliquée aux enquêtes sur la pauvreté 

et n’a cessé d’améliorer la méthodologie de suivi pour finalement constituer l’une des plus anciennes 
équipes CBMS au sein du Réseau PEP. En tant que chef de projet, Tuan-Anh Vu s’est efforcé d’élargir la 
coopération avec les divers partenaires tant au niveau national que local au Vietnam afin de mettre en 
œuvre les méthodologies de CBMS dans le cadre des projets et des programmes nationaux de réduction 
de la pauvreté, et dans les systèmes de gestion du développement au niveau local.  

---***--- 

Momar Ballé Sylla 
Momar B. SYLLA est né à Dakar (Sénégal) en mars 1957. A la fin de 
ses études secondaires il se retrouve à Kigali (Rwanda) à l’Institut 
Africain et Mauricien de Statistique et d’Economie Appliquée (IAMSEA). 
Il y a obtenu le diplôme d’ITS (Ingénieur des Travaux de la Statistique). 
Puis, il intègre la fonction publique à l’actuelle Direction de la Prévision 
et de la Statistique (DPS). Il est ensuite admis au Centre de formation 
des Statisticiens-économistes des Pays en voie de Développement de 
Paris. Il en sort Ingénieur Statisticien-économiste en 1987. 

De 1988 à 2000, il a été chef de Division des Statistiques Générales 
(DSG) Il a assisté à la mise en place de l’Indice Harmonisé des Prix à la 
Consommation (IHPC) des pays de l’Union Economique et Monétaire de 
l’Ouest Africain (UEMOA) en 1996, et à la réalisation de la première 
enquête budget-consommation au Sénégal (1994/1995). Fort de cette 
expérience, il est nommé conseiller auprès du DPS. Il a ainsi produit un 
profil de pauvreté au Sénégal en 1994/95 et mené une étude sur 
l’évolution de la pauvreté à Dakar (1991-1997). Il a apporté des appuis 

aux INS (Institut National de la Statistique) de la Guinée Bissau, de la Guinée Conakry, de la RDC, du 
Congo, de la Guinée équatoriale, dans la conception de plan de sondage, dans le traitement et l’analyse 
d’enquêtes, dans l’élaboration de profil de pauvreté, etc. 

Comme chargé de cours, il a enseigné la comptabilité nationale et l’analyse des conditions de vie des 
ménages au Département de la Statistique et de la Démographie de l’Ecole Nationale d’Economie 
Appliquée (ENEA) et la statistique descriptive à l’Ecole Nationale d’Administration et de Magistrature 
(ENAM). 

Il est membre de MIMAP Sénégal et coordonne les travaux du sous-réseau CBMS. 

---***--- 

 



Hot PEPpers: Nouvelles des membres PEP 

Jean-Yves Duclos reçoit le Prix Marcel-Dagenais (http://132.203.59.36/CIRPEE/nouvelles.htm) lors 
du 46e Congrès de la Société canadienne de science économique (http://www.scse.ca/scse/congres2006) 
tenu les 3 et 4 mai 2006 au Hilton Bonaventure de Montréal. 

Un nouveau-né dans la famille Ki 
C'est avec grand plaisir que nous vous annonçons la naissance du petit Prince KI, Fils 
de Jean Bosco KI (co-directeur adjoint PMMA). Le bébé est né le samedi 8 juillet à 
3h00 avec 2.8 KG; la mère et l'enfant se portent très bien. Le nom de l'enfant est Ki 
Didia Spence Christopher Ousmane. 
 Ah oui! ce n'est pas uniquement en "analyse de la pauvreté" que l'on rencontre 
"plusieurs dimensions". 
 A la famille Ki, nous souhaitons beaucoup de bonheur! 

---***--- 

La famille Savard-Boccanfuso s'est agrandie depuis le 6 juillet dernier à 
Sherbrooke. Dorothée, professeur à l'Université de Sherbrooke et personne 
ressource du sous-réseau PMMA et Luc Savard ancien chef d'équipe du programme 
MIMAP sont en effet heureux d'annoncer la naissance de Corentin, le petit frère de 
Mathieu. Depuis, il mange, il pleure et parfois .... il dort. 
  

 ---***--- 

Son nom est Serenity. Devinez qui est ce joli bébé?  

Un indice? Elle vit à Manille. Bravo, vous avez deviné. Lani V. Garnace, 
associée de recherche de l'équipe de coordination du sous-réseau 
CBMS et son époux Dominic B. Garnace, spécialiste en gestion des 
actifs à la World Vision Development Foundation, Inc. ont accueilli leur 
premier poupon, Serenity V. Garnace le 22 juin 2006. 
Félicitations aux heureux parents! 

---***--- 

A PROPOS DE PEP 

  
Invitation à soumettre des propositions 

Les propositions de recherche peuvent être soumises au réseau PEP en tout temps. Les 
propositions soumises avant le 30 novembre 2006 seront considérées pour présentation à la réunion de 
juin 2007. Pour plus d’informations, consulter "Call for Proposals" sur le site Web. 

Un comité de présélection analyse les propositions afin de déterminer si elles sont complètes et 
éligibles pour financement, informe les chercheurs du statut de leur proposition et, dans certains cas, 
fournit quelques réactions sur les propositions elles-mêmes. Trois à quatre mois approximativement avant 
chaque réunion de PEP (le 26 sept dans le cas de la réunion de juin prochain), un comité de sélection 
choisit les meilleures propositions de recherche en termes de contribution scientifique, de pertinence au 
point de vue des politiques, de concordance avec les domaines thématiques de PEP et de faisabilité. Ces 



équipes sont alors invitées à présenter et discuter de leurs propositions lors de la réunion. Compte tenu du 
fait qu’il est presque toujours nécessaire de réviser et de re-soumettre les propositions une ou plusieurs 
fois avant qu’elles ne soient acceptées pour présentation à une réunion de PEP, nous encourageons les 
chercheurs intéressés à soumettre leur proposition dès que possible. De plus, les équipes de recherche 
sont fortement encouragées à soumettre leur proposition et les documents qui les accompagnent 
directement sur le site web de PEP (www.pep-net.org). 

---***--- 

Autres subventions PEP 

On rappelle à tous les chercheurs PEP qu’ils peuvent faire une demande de financement additionnel dans 
les cas suivants :  

• Dans le contexte des subventions de recherche, le financement peut être sollicité pour permettre 
aux jeunes membres (âgés de moins de 30 ans) des équipes de recherche PEP de participer à une 
réunion PEP. Nous nous attendons normalement à ce qu’un jeune chercheur participe à la 
présentation du rapport final de l’équipe. 

• Subventions de formation, et de développement professionnel : pour la participation d’un membre 
de l’équipe PEP à un atelier de formation, voyage d’étude ou conférence internationale liés à leur 
recherche PEP. 

• Subventions de Conférence Nationale: pour contribuer au financement de l’organisation d’une 
conférence nationale relative à la recherche PEP. 

Les détails sont fournis dans le Manuel de Subventions, qui est disponible par un lien sur la page 
d’accueil du site web de PEP. 

---***--- 

Outils de recherche de littérature en ligne  

Notre subventionnaire, le Centre de Recherche pour le Développement International (CRDI) offre 
à tous les chercheurs financés par PEP des outils de recherche en ligne avec accès intégral aux articles 
de périodiques. Visitez le http://132.203.59.36/NEW-PEP/Group/pmma-read/search_tools.htm. 

---***--- 

Un Bref Tour d’Horizon du Réseau  (PEP) 
Le Réseau de Recherche sur les Politiques Économiques et la Pauvreté (PEP) réunit et fournit un 

appui technique et financier aux chercheurs des pays en développement travaillant pour la réduction de la 
pauvreté. 

---***--- 

L’équipe PEP  
L'équipe PEP est composée de trois bureaux administratifs (Manille, Dakar, Québec), d’un comité 

d’organisation et d’un certain nombre de personnes ressources de partout dans le monde. 

---***--- 



Du nouveau au sein du personnel du réseau PEP 

MPIA et PMMA 
Comme beaucoup d'entre vous le savent, l'administratrice PEP, Sonia Moreau, a décidé de 

réaliser ses rêves cet été en retournant aux études en animation 3D! Nous voudrions prendre cette 
occasion pour souligner les contributions déterminantes qu'elle a faites dans la mise en place du système 
administratif et dans l'élaboration de la partie intranet du site web PEP. Nous lui souhaitons la meilleure 
des chances dans sa nouvelle carrière et la remercions pour l'appui qu'elle continue de nous fournir à 
l'occasion. 

Étant donné son rôle central dans le réseau PEP, son départ a nécessairement entraîné un 
réaménagement de l'équipe administrative MPIA-PMMA. Heureusement, nous avons pu compter sur une 
équipe hors-pair! Aissatou Diop, qui est basée à notre bureau africain de Dakar (Sénégal) depuis bientôt 
un an, a pris la responsabilité de l'administration générale des réseaux MPIA et PMMA, tout en fournissant 
également un appui administratif au réseau CBMS pour ses activités en Afrique. Après un an de travail à 
mi-temps pour le réseau PEP, Évelyne Joyal est passée à temps plein depuis cet été à notre bureau 
CIRPÉE à Québec (Canada) pour appuyer Aissatou et pour s'occuper des dossiers spéciaux (PEP-Talk, 
séjours d'étude, etc.). Finalement, notre administratrice financière depuis la création du réseau PEP en 
2002, Gaétane Marcoux, peut maintenant s'appuyer sur une assistante à temps partiel, Martine Frenette, 
qui s'est jointe à nous au début du mois de mai.  

---***--- 

CBMS 
L'équipe CBMS s'est adjointe un nouveau membre en la personne de Marvin John M. Inocencio. 

Marvin, vingt ans, s'est joint à l'équipe pour aider dans l'amélioration des programmes informatiques 
développés par l'équipe. Ces améliorations s'inscrivent dans la foulée des efforts de renforcement des 
capacités pour l'analyse de la pauvreté au niveau des unités gouvernementales locales. En plus des 
méthodologies et modules de formation qui ont été développés par l'équipe, ces programmes 
informatiques améliorés seront mis à la disposition des chercheurs CBMS. 

---***--- 

Site Internet PEP 

En tant que membre du réseau PEP, vous êtes parmi plus de 5000 décideurs, chercheurs, 
représentatifs de la société civile et autres personnes intéressées par la réduction de la pauvreté qui 
interagissent et résautent via le site PEP. Afin que nous puissions partager nos appels de propositions et 
bulletins d'information avec vous, il est très important de toujours garder vos informations personnelles à 
jour sur le site. Pour ce faire, suivez ces quelques étapes: 

1. Ouvrez une session PEP (www.pep-net.org); 
2. Branchez-vous avec votre nom d’utilisateur et votre mot de passe (si vous avez oublié votre nom 

d’utilisateur et/ou votre mot de passe, cliquez sur le lien “Forgot your password or username?” et 
suivez les instructions). 

3. Cliquez sur My profile et ensuite sur Update personal information; 
4. Mettez à jour vos informations et cliquez ensuite sur le bouton “Update my information”. 

Merci de votre collaboration et n’hésitez pas à communiquer avec nous à pep@ecn.ulaval.ca si 
vous avez des questions 

---***--- 

 



Équipe d'édition 

John Cockburn, co-directeur, jcoc@ecn.ulaval.ca 

Evelyne Joyal, secrétaire de gestion, evelyne.joyal@ecn.ulaval.ca 

Thérèse Priso, traductrice, linguaconsult2000@yahoo.com' 

---***--- 

Pour plus de nouvelles ou pour s’abonner en ligne, visitez: http://www.pep-net.org 

Si vous avez des nouvelles que vous aimeriez partager, veuillez transmettre cette information par courriel 
(pep@ecn.ulaval.ca), et nous la publierons avec plaisir dans la prochaine édition d'INFO-PEP. 

Acheminez ce bulletin d’informations à d’autres collègues intéressés  
Rappel : Afin que nous puissions vous contacter, nous vous invitons à mettre à jour vos données 

personnelles (My profile / Update personal information ) sur le site Web de PEP (www.pep-net.org). Vous 
pouvez aussi sélectionner les adresses électroniques auxquelles vous aimeriez recevoir les annonces de 
PEP et PEP-TALK en cochant «Authorize PEP mail» . Si vous ne voulez plus faire partie de cette liste 
d’adresses, veuillez désélectionner la boîte ‘’I want to receive the PEP-Talk (Bi-Annual Newsletter)’’. 

 


